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ENTRE LES RIVES DU MÊME ET DE L’AUTRE, 
L’HOMME EST UN PONT *

Jean-Pierre Vernant

Franchir un pont

Passer un pont, traverser un 
fleuve, franchir une frontière, 
c’est quitter l’espace intime et fa-
milier où l’on est à sa place pour 
pénétrer dans un horizon diffé-
rent, un espace étranger, inconnu, 
où l’on risque, confronté à ce qui 
est autre, de se découvrir sans lieu 
propre, sans identité.

Polarité donc de l’espace hu-
main fait d’un dedans et d’un de-
hors. Ce dedans rassurant, clôtu-
ré, stable, ce dehors inquiétant, 
ouvert, mobile, les Grecs anciens 
les ont exprimés sous la forme 
d’un couple de divinités unies et 
opposées: Hestia et Hermès. Hes-
tia est la déesse du foyer, au cœur de la maison. Elle 
fait de l’espace domestique qu’elle enracine au plus 
profond un dedans, fixe, délimité, immobile, un 
centre qui confère au groupe familial, en assurant 
son assise spatiale, permanence dans le temps, sin-
gularité à la surface du sol, sécurité face à l’exté-
rieur. Autant Hestia est sédentaire, refermée sur les 
humains et les richesses qu’elle abrite, autant Her-
mès est nomade, vagabond, toujours à courir le 

monde; il passe sans arrêt d’un 
lieu à un autre, se riant des fron-
tières, des clôtures, des portes, 
qu’il franchit par jeu, à sa guise. 
Maître des échanges, des 
contacts, à l’affût des rencontres, 
il est le dieu des chemins où il 
guide le voyageur, le dieu aussi 
des étendues sans routes, des 
terres en friche, où il mène les 
troupeaux, richesse mobile dont 
il a la charge, comme Hestia 
veille sur les trésors calfeutrés au 
secret des maisons.

Divinités qui s’opposent, 
certes, mais qui sont aussi indis-
sociables. Une composante 
d’Hestia appartient à Hermès, 
une part d’Hermès revient à Hes-

tia. C’est sur l’autel de la déesse, au foyer des de-
meures privées et des édifices publics, que sont, se-
lon le rite, accueillis, nourris, hébergés les étrangers 
venus de loin, hôtes et ambassadeurs. Pour qu’il y 
ait véritablement un dedans, encore faut-il qu’il 
s’ouvre sur le dehors pour le recevoir en son sein. Et 
chaque individu humain doit assumer sa part d’Hes-
tia et sa part d’Hermès. Pour être soi, il faut se pro-
jeter vers ce qui est étranger, se prolonger dans et 
par lui. Demeurer enclos dans son identité, c’est se 
perdre et cesser d’être. On se connaît, on se construit 
par le contact, l’échange, le commerce avec l’autre. 
Entre les rives du même et de l’autre, l’homme est 
un pont.

� (1999)

*  Questo testo, dal titolo “Franchir un pont”, fu originariamen-
te commissionato a Jean-Pierre Vernant per il cinquantesimo an-
niversario del Consiglio d’Europa. È iscritto, tra l’altro, su un ter-
minale del Ponte dell’Europa, che collega Strasburgo a Kehl. Il 
testo è pubblicato in J.-P. Vernant, La Traversée des frontières, 
Paris 2004 (Seuil, La Librairie du XXIe siècle), pp. 179-180, da cui 
è tratto anche il frontespizio, qui riprodotto (cortesia @ Seuil, 
Paris).
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